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La leetture eît le preielr t1'ýx pilaisirs. »

OTT"lA WA, à$l~~M3 ,i8<vol. 1. No. 6.

Mil ~(t l' IRE IME iué, que 'M. Tiglitbody eon fat ravi; cher de donner un coup d'Seil, tant
aussi, parlant dle lui quelques jours l'aspect champêtre (le l'endroit avilit

-. Te uis ' lu de ine d wads. près a unle personne assez conàsidér- de <'larines. O preatCIeI'
_Ze sils le fls (leMinelM, il lit Nol, éloge aîvee( beaucoup ça et là, dles caisses de fleurs qui1

iiolSe;jes i rs-heureux dI'avoir 'mhs.fgvietletrerd l'habitation
diig in.t'lroiineitade de e ci;té, et ("est lun vrai geteaîîde nais- d'ailleurs si propre et si bien tenue.

j d'avoir eni ainsi le bonheur dle rondre %aic et î<aîîiî et il lie CrIlltît S ur la grille était une Petite enseigne
8t.'*vi(-% à uneii pCVrsoiiiie pres de la- pas &li beso'in de muettre lat main1 à la1 en fer-blanc, portant cette inscription
laquelle flot ro fitni!le doit habiter. pt" J. Upjiohni, raccoiniode les bottes

-jle sil'q hieureux et lier onî même Aut point où i <' étaient les choses, et les souliers."
tteips, inimsieuir, (le e prochauin voisi- cette opinionî del M. TI'ihtbody était commne la ilaisoni qu'hlabitait M.
l1aee, et .*'espi're pouvoir pt-:ii eu -de uelque imîportance, commie notre Edlwards n'était pas loini de l'échoppe
vou pli>~v<' ma reconnfaissanlce'. JTe héros potirra en avoir lat I)reuve. (Iue nouis Tenlons de décrire, JTames
lie Sulis pais homme à oublier nue . vait fait connaissance avec la fannille
bonne action. Voulez-vouts venir V eni venian t, de temps en temps confier
avec moi j usqu'ai port'. monsieuir Sa chaussure a M. up.johni.

l~wrdnous avons unlle belle JTames Edwvards avait accompli une Les mîanières agréables dle l'enîfant
iiuitiliiée et les chevaux sont -cn belle partie des projets qu'il avi Iailts pour gagnèrent l'amitié du brave homme,

Inueur tsa, iièro et sis sSnurs. Il leur avait et souvemîtJ.aInes venait chez lui (laits
-Jl'allais vnls (oleaunder e ser- fprocuiré unev habitation dans un vil- ses mnontent de loisir flâner et babiller

'vice, mnonieuittr; votre loiaesiquei, *je lage retiré, et ap ] es avoir acconîî une heure ou deux. Il était toujours
erois, va revenir. Jepis i onp.igàiés à leuir nouvelle demeure, il, si aîmicalemienit reç, o se Sentait si

;îprceoirlà-lbas le naron qui vous a 1les- aivait aiubies à emngrles bien aut loyer de cette petite lni1e
qulitté si bruqumen."qlues Meubles échappés à la vente; et chacun av-ait taint à lui dire et d'une i

NI. Ti lihe e ré-pondit pas -, il gèîrl.Il leur avait dle plus l'ait j l'açon Si siglèeet Si graie, qu'il ]le
rt,_.rilrila dans la direction que lejeune eonnaître de lionîs ammis, et quanîd il connaissait pas, aiprès sa, propre de-
hloiîne lui .ffliquait, et s'assuira sans 'les quitta pouir clierelier à1 vivre de! mleure, d'endroit plus attrayant pour
dloute (le l'idenitité' d1t nnliître l'onîp ; son travail, ces b)ieîm-aiinéets de son ýlui.
matis vovait un inidividul muarcîer à ecaer n'*eurenti qu'tune seuile et même M.L ULTpohni était natif de New-
cté dtu nègre et se diriger av-ec lui expression dmorpolir le remnercier Jersey. C'était un homuuwe simple,

Nvers lai voituire, il s'élaîinça vers lo's et lui souhiaiter le bonheuir qui'il néri- saltîs façon, plein de coeur ; il travail-
elhevaux et se lait à les atteler avec tait. Il partit donic a% e l'espoir que lit diligemîmîaent touite la journée,
Vviacitr, bientôt il leur enverrait'des nouvelles muais il m1'eît; jamaais consenti à pren-

1>oilr, était -illé chiercher dut S'colirs, (lii les sebgrimtde leur inqué- (Ire une alêne une fois lat chanidelle j

il n'y avait plus à On dotiter. tiffde et leur prouiveraient ce dont il allumée ; il aimait beaucoup ài lire, à i
Lja surprise <le Pomp eni apercevant 1était capable pour accoimuphlr ce quc discuter, et se montrait quelquefois

son maiitre ecore aut mnde, délie sont cSeur avait résolu. exclusif, souvent mêème entêté dans
toute dlescriptiont. Son air llu(,ses, ('eux de mîmes lecteurs quil connais- ses opinions ; nmais sous des Manières
gestes bizarre*s piarlauient pour lui., Il sent dlepuis 101,longtems la ville (le assez ruldes et désagréables parfois, se

n 'y comprenîait évidlenient reen. Il New-York- sIrele rt (fue dans le cachaienît une bonté et une noblesse
lt dlit pas un mîot ; son inaitré, il v.-t hiaut de la ruet qu'on aîppelait autreibois (dfmne dont peu de -,cls pourraiîent se
vraîi, lui avait fait lui sigmune de tète la rue( Sii-aur-Loaf (rute du T>i-e -ame. ýa coinpIaglIe était unie
eloqiuiiit, et qut'il avait ainisi traduiit :Sucre-), à quielquie distance de flroad- petite femmie aimable, au coeur doux,

"c'est bien, c'est bien, mnaitre Pomuip; wilv, il ni'y avait pas alors autant de'à la voix douce, d'uni air excellent, et
ni't'i parlons plu5."~ m. ~naisons que mîaintenant. l'eut-être'suir la figuire de laquelle rayoninait

i mghtholtrcnasat arlt-mm quelques-ns d'entre eux mi-toujours un sourire. Outre ce couple,
ment lat pe'rsonne (Iue 'oump avait ils lhit une partie de baille à cet on- la famille se composait d'une IIuece

mnea-vec lui, et se souiait poil dle droit, et ont été' qlquefjnoois lorcés de'orphlinie sanîs autre parents que, ceux
lui avoir des obligationîs. Il prit donc zrimpe)r sur les piles de bois, apporte- qui l'avaient adoptée. Ils l'aiimaient
iii tir rs-iifreit oi-nnie s'l lianît ià un chantier voisin pour attein- avec tendresbe ; disons tout, ils la
n'était rien arrivé d'extraordinaire, dre la paume qu'un .joutelr maladroit.ghiet Gertrude avait de petits

Cria Pxpdsauter dan -la voitutre, avait lancée dle travers. t. défut qu'on eût fait dispairaitre en
lit rlaquer son louett et partit, au Tout près de ce chantier s'élevait' les corrigeant dlès l'enflance ; mnais les
g,,r.and ébaîhissoinent dle l'individu une petite maison en bois, sur le der-'braves genîs ne voyaiient rien eni elle
secourable qui n'avait personnie ài rière de la rue, et presque cachée par, qui il'éritAIt le nomn de défaut.
stcourir, un grand palis à partir duquel coin- Il Gitty est u poiu étourdie ; mais

Ce ýfut alors un chiarmant voyage. inemîçait la rangée de inaisoîîs en bri- f elle est si jeune!
1. Tightbhodv s 'em111ou1a, complète- quàîdu tgs qeloîvyi Leurs remontranîces se bornaient lài.

iicut de sauionvelle ciiisae;car quelque distance, le Broadwvay "Dans Elle avait seize ans, et était assez
.l;uines, aprêf s'être mntré si habile à ce palais étaiît une porte ou grille! grande pour sont âge. D)éjà inême
manier les chevaux, se mit à l'oeuvre presque toujours ouverte, et à travers's'annioniçai.,1 avec le développemnt
à l'occasion avec uneiv telle bonne vo- laquelle le pasiusamt nie pouvait s'eiiipè- de SeS charmes, une beauté pu
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qun'ordinaire, et par cela même accon- mander. J'ai besoin d'établir des finiliers avec lui), je no comprends
pagnée de dangers. Sa chevelure, relations pour moi-même. J'ai besoin pas pourquoi James n'est pas venu
trop blonde peut-être pendant son de vivre au centre des afliires, et j'ai, depuis plus de quinze jours.
entance, devenait chaque jour d'une en conséquence loué unîxe chambre -Je crains bien que le pauvre en-
nuance plus foncée. Ses cheveux dans le quartier commerçant de la lalnt ne se soit découragé ; il semblait
frisaient bien assez naturellement, ville." très-abattu la dernière fois qu'il est
mais Gitty aidait encore un peu à la M. Upjohn comprit que le jeune venu ici. Je devine qu'il lui est
nature. Comme ils étaient soigneuse- homme avait raison. bien difficile de trouver une place.
ment roulés autour de ses oreilles. et " Alors vous viendrez nous voir Et ne redoutez-vous pas comme moi,
avec quelle grâce ils tombaient sur aussi souvent que vous pourrez dit mon ami, qu'il dépense aussi tout son
ses épaules! Ses traits réguliers, sa Mme Upjohn ; vous nous direz où en argent? Pauvre garçon ! Vous savez
physionomie ouverte et joyeuse, son sont vos affaires, et si, <le temps en qu'il n'en avait pas beaucoup.
teint frais et pur, tout chez elle bril- temps, nous pouvons vous être de -Je l'ai rencontré hier au soir,
lait le jeunesse et de santé. On quelque utilité, en fait de raccomimo- na tante, ou plutôt je suis passée à
connait déjà la bonté <le M. Upjohn dage, par exemple, vous songerez à côté de lui dans lroadway ; il m'a
pendant lia maladie de M. Edwards; nous. Si l'ouvrage est trop d:,licat paru très-pale et bien maigri J'avais
et quand James revint à la ville et lui pour mes yeux, eh bien! Gitty sera presque envie de l'arrêter et de lui
rendit visite, selon sa promesse, il fut fière de le fhire." parler; mais je ne l'ai pas fait."
reçu avec la cordialité qu'auraient pu Gitty s'agita encore sur sa chaise, M. Upjohn regarda sévèrement
montrer les parents les plus proches. tira les boucles de ses cheveux encore Gitty, et puis jeta un coup d'oil signi-

" Et maintenant, monsieur James, plus fort que jamais, sourit et laissa flcatif à sa femme, semblant lui dire.
J'espère que vous ne prendrez pas mal voir entre ses lèvres rosées les plus "l Iy a quelque chose là-dessous,
l'offre que je vais vous faire d'habiter jolies dents du monde. Elle savait femme, que vous feriez bien d'éclair-
avec nous. Nous sommes de pauvres bien, à vrai dire, que sa bouche, bien cir vous-même.
gens, c'est vrai, mais ce que nops coupée et finmment relevée, ajoutait -Et où disiez-vous, Gitty, que
avons est à votre disposition, et la beaucoup à l'expression générale de vous l'aviez rencontré? Je croyais
femme peut vous donner un endroit sa physionomie. que vous leviez passer la soirée chez
pour dormir qui n'aura pas, à beau- James les remercia de son mieux de Lydia.
coup près, l'élégance à laquelle vous leur offre gracieuse. Il n'avait pas -Eh bien, ma tante, j'y étais aussi;
avez éti habitué ; mais il sera propre, encore bu au calice de la vie, et cette mais vous savez, nous autres jeunes
je vous assure, et vous y reposerez première goutte lui réchauffa le ceur filles, nous nous fatiguons de rester
aussi bien que dans une chambre plus cf le lit palpiter d'amour. A l'entrée assises; les vieux, vous savez, sont
belle." même du chemin, au moment de assez ennuyeux, et nous avions besoin

Pendant que M. Upjohn disait ces s'avancer dans ce monde immense où d'une petite promenade.
mots, sa femme, mettant de coté son nul ne le connaissait, il avait rencon- -Quoi? deux jeunes filles seules,
ouvrage de couture, ôtait ses lunet- tré une généreuse sympathie. Le Gitty? " Et sou oncle, en disant cela,
tes, et d'un air très-sérieux, tout en monde était donc meilleur qu'on ne avait les yeux obstinément fixés sur
souriantavec douceur, elle disait, aussi le lui avait dit, meilleur même qu'il le feu; Gitty secoua la tête pour
éloquemment que les yeux peuvent ne l'avait cru lui-même. Et lorsqu'il rejeter les boucles de ses cheveux en
parler, qu'elle consentait de tout cour eut quitté ces humbles amis et qu'il arrière.
à ce que soi mari venait de dire; se dirigea d'un pas léger vers sai nou- " Oh! vous savez, mon oncle, M.
Gitty, de son côté, tirait une de ses velle demeure, il lui sembla voir de .Tones était avec nous; il était venu
longues boucles de cheveux, rougis- bonnes figures lui sourire, et dans voir Lvdia."
sait, et manifestait, par une vivacité cette foule afeirée qui se pressait au- Hélais ! le pauvre oncle; il ne savait
inopportune, qu'elle donnait aussi sa tour de lui, des cours bienveillants r:en de tout cela; mais Gitty lui sou-
pleine et entière approbation. prêts à s'ouvrir et à l'aimer. riait si doucement et posait avec tant

James sentit la bonté de cette offre; de câlinerie le bras sur son épaule
et la rougeur qui colora ses joues qu'il oublia tout à coup les remoi-
pâles, et les larmes lui mouillèrent trances déjà sur ses lèvres.
ses yeux, montrèrent *jusqu'à quel VI " Allons, Gitty, Jones, disiez-vous?
point il en était touché. Un moment Quel Jones?
il regarda cet honnéte couple en si- Une place telle que la cherchait -Oh! je ne le connais pas, moi,
lence, et déjà ils espéraient qu'il se ,Tames n'était pas alors aussi facile à mon oncle. Mais Lydia le connais-
décidait selon leur désir. trouver qu'on pourrait le croire. Il sait, vous savez. Il semble, après

" Je vous remercie de tout cSur, faut souvent bien des amis, bien des tout, un garçon bien posé. Néan-
mon cher monsieur de votre bonne recommandations pour faire accepter moins je me sentais très-triste en peu-
invitation. Je serais sans doute plus un jeune homme quand les appointe- sant à James, et j'avais intention de
heureux ici maintenant que partout ments sont convenables, et ces recom- vous en parlei. "Gitty eût bien voulu
ailleurs, dans cette grande ville; chez mandations sont surtout nécessaires alors détourner la conversation.
vous, il me semble que je suis chez lorsqu'une crise commerciale a aug- "Je pense, papa (Mme Upjohn
moi. Mais vous savez que mon in- menté le nombre des commis et dimi- donnait souvent ce nom à son mari,
tention est de trouver le plus vite nué celui des places. par la raison peut-être qu'il n'avait
possible une place qui me fasse Le commerce entier souff'rait cruel- pas d'enfant pour l'appeler ainsi), je
gagner ma vie. Je ne puis, avec les lement, et, à l'exception de quelques pense, papa, que vous feriez bien de
connaissances que j'ai acquises, me favorisés au-dessus des chances des descendre à la ville demain, et d'aller
présenter que comme commis dans affaires, la masse luttait au milieu des voir ce qu'il devient.
un bureau; il mue faut donc pour y difficultés qui causaient plus d'une -Pas demain, femme; il y a trop
parvenir me rapprocher le plus possi- nuit sanis sommeil, et rendaient plus d'ouvrage a faire, et que j'ai promis;
ble de ceux qui p.euvent m'employer. d'un foyer triste et silenu.ieux. mais tiens, on vient d'ouvrir la grill2;
Vous savez aussi combik. peu j'ai I Je ne comprends pas pourquoi peut-être est-ce lui." %
d'amis et en même temps de connais- James (ils l'appelaient tous James En ce moment on frappa douce.
sances pour m'aider et me recoin- chez M. Upjohm, tant ils étaient ment à la potte extérieure, et Gitty,

I~<.
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A N~OS LECTEURTPS
Comme un grand tiombre de personnes

nous ont promis de souscrire si lVon Mot-
tait.lo prix dle notre journal aà 50ets. par
année, nous4 avons décidé de ficire le chan-
genment désiré afin de mettre notre jour.
ni illa portée de toutes les bourses.

Ntebut est do faire tin journal de
famille, et nous sommes parfaitemntt
convaincus que nous pourronsi y parvenir
si l'encouragemxent qu'on nous a montré
jusqu'à présent se continue.

Le Jouniail pour tous est, en Canada une
création nouvelle il peut vivre on paix
avec tout le inonde, car' il tie fait conîc-Cil
ronce à pesne

Nou,3 avons de., revues littéraires, un
journal illustré, mais nous n'avions pas
jusqu'ici le joui-liai populaire propremenît
(lit, tel qu'il en existe cii .France, onl
Angleterrîe et, aux Ett-îi;c'est-à-dire
publianit mpuus un mince volume et pour le
prix le plus. iimiie, assez de mnatiôre pour
ellrr'ner lOpendanit plusieurs soirées touts les
lois'irs tie lit famille.

Cotte lime dl, pbicité a obtenu on
Angleterre des résu1111lts (lui tiennent du
prodige ; il y a unt Journîal dit dimanche
a lin penny, qui se tire à cinq cent mille
eXeiiîplIîires.

Voyanît îuieus qui a couronné cet
Seuvre daîns d'aîutres pays, noeus nous
sommes mis àl l'Seuvre avec confiance et
courage; et nous avons la conviction de
fonîder tin journial véritablement utile et
pro'onidéinit moral.

Les promesqui ont payé une piastre
pour ]luur bunscriptioii pourront se consi-
dér'er abnnées pouri deux ainnées.

P. nAP. BUREAU.

eiht 1O que c'.4laisaiitl qu<i c'est drô'le Ile rire cil 1, C'est le r'ire d'rttcîli-drissc-
ment, provoqlié par une gr'osso bâtisse...
Il sigif ie: 1! ih I ili I que c'est amnusanit I
que c'est firi 1

Le rire cmi O, c'est le r'ire do lat frniche
gaiieté, provoqué puar une gross bêtise. Il
sigii ilie: Ohi I oh I oli 1 que c'est amusant 1
que C'est farci I

Enfi le rire or> U, c'est le simple sou-
rire provoque par uui passage à double
enîtente. Il s5iguiie o: Hlu I lia i lia i cela
se conî1preid. .. .ce n'est pas mal.

-:0:-

La fomnme d'titi praysan ferinutit sa cave
le dimnuucheo pour cinpéclîer qu'il lie
s'enivrâ&t pendant les offilces.

Hier-, le rmatri n'y pouvant tenîi' de-
monte la serrure dès que sa femmîre est
sortie pour- se renîdre il la messe, boit al
fratielle lippées, et :vpré.sente i l'église
légèremencit émiu.

-Femme, dlit-il, àl s'a moitié, as-tu la
clef'de la cave ?

-Oui dit-elle ?
--Eli bicen voici la 8errure, ta peux l'y

rmettr'e tout de suite.

Un individu a parait-il trouvé àl Sorel
un barbier fantasque et romanesque.

-Qu'avez-vous douc ce matin, Auguste?
lui demandait-il, il y a trois semnaines,
vous semblez tout mélanîcolique.
~-Monsieur, je viens de lire une chose

épouvantable.
-t laquelle donc ?

-Monsieur, le monde va finir dans les
preuaiersjourà do l'annaée prochaine.

-Bil:
-Otii monsieurl, loti bêtes inloun'>

2 î:îvioî', ut le-, 11ommels, le 4.
-Ai> I mni Dlieu I qui est-ce qui i

la barbe le 3.

reconniaissanit cette manière de frap- LA JE NE LqLIE.
per, t3s leva aussitôt pour ouvrlir.

Ali! umonsté-ur Jîamevs, soe le P'a'vru enfant,je l'ai vue' et J'ai illetir6 sur elle:
bicîenu assyez-ous. Gîtty, dit-Elle était bellu et p5îe et d'unîe saintâ frôle,
bienenu; aseye-voi8.(.-ltt*, dit-Et ni tlmlidl... un bruît de pas, nut seul regard,

liez cette chaise. Contient allez- La faisait fuir tremblante et rougir 'at
VOUS? ApplrochezV-vous dU f'eu, il l'ait sU candeur me plaisait, et quand, la nuit .enue
froid ce soir. Dans la foule, en pýissaît, Je l'avals recoînitué

-Nous étions eni train de parler dje Du loin, commiie un ai lu la suivais do l'Seil,
Vous je disais à M. Upoî qu .j Et je disais: I Sa mèùre y mnettra, sont orgueil,

seras hcut ise quil dscedit *~. "car uin sourire (t'anîge anime son visage
seras Wli ise quil escndi à a ' Elle est si bonne, et puis si mlodes5te et si sage I

ville pour savoir de vos nouvelles. téQue son Amo entpaisile, Ileureixlu eunîe époux
Saîvez-vous qu'il y a plus dle quinze "lA qui sa douce voix dIra: je ruis à vous.
.jour.s qjue vou n'êtes veniu ici ? " 41 O, I pour lui qjuelle Joie Ineffable et céleste

JTuts n'avait encore rieni répondu Il Daittachier le bandeau sur un front si modeste,
à ces braves gens; il les salua poli- "Et (le la vuir sourire à l'C'îoux -le son coeîar.
mnit, prit lat chaise (lue G;itty lui "En le reneierlnt tout bas de son bonheur 1

oll uaet, ur 'iîîitaion e M -Et jo croyais la voir, la blanche jeuneo fille,
01l'ait tlt su PilVitltiOt d n-Avec sont époux tendre et Ba douce famille ;

Upjiohnl, Se rapprocha du coinl de la Et j'iluiiîîmîs encore, dans uîî brillant lointain
cheinlée. Lau flamme Cétincelanite Le couîchiant de a vie ausi beau qu'un mîatinî.
brilla eui plein sur lui, et tous pureint Pauivre tilfiltaux Yeux blcmîsisipâle, miîsmille 1
vl.ir alorb le c}mîîgellneuît lui s'etait Oli 1 quel sont de.venus tous mes ravtes pour elle?...

opéré dans su physionomie. Il était
beaucoup plus pâtle qu'à l'ordinîaire,
et ses yeux Semblaient hagards; eûit-il LES CINQ JuIRRS.
éprouvet' quelque Igranid malheur, ses
traits n'eussent pas été empreints li y, a cinq espèces <le rires, bassés suIr
d'unle plus pénible expression. les cinq voyelles dle l'alphabet: le rire on

"Vous lie vous êtes pas bien porté, A, le r~ire en B, le rire ci> 1, le rire cil O,
monsieur James? t le rire eil U.

-Si ait mosier, arfiteent Le rire ont A, c'est le rire liii, pr-ovoqueé
b i j'ait cu nolégeur, dureaisici i'. un trIlit d'espr.it. 1l signifie: Ai, 1 ahl I

-ii 'ie i ée u e asi aI que c'est jolie 1 que c'est délicat h
est passé. Le rire en B, c'est le rire gai, provoqué

(La ruite etu prochain nauméro.) nlir une forte saillie. Il Sig.nifie: El> I elh 1

-- r

Deux Iirlandais voyageaient àl pied oitre
choster et fllînot. Iln M'arrêtenit à uile
htôtoelerie où on leur dit qu'ils avaient on-
coî'o dix ritilles à faiire pour go renîdre niti
torne do lotr voyage. Grando (ýelamaiL-
lion dul lat pîuîtd'un (les piétoiii qui tic soit-
lait triii fartiguéè.

- " Eli Lion l lui (lit mo> camiarade, par1>
riî'i' -e le <'nisoltttion, "cela nie flit,
aiprès touît, lé (Ile cinq tiilles pour' chanuii
dle nious.",

I..

unie vieille mnidianite Ir-landiise iiiîpoî.-
tftnait (lu bu.i denundenIs lugûînl V. ut tia
daime tolee les ibis qu'ils sortaioent. il
bout d'inîvenîtivil., lat vieille les abord(., un
mairtin, ont leur disant:

-" Joieet u:cès à vos ]Iolincîir.41...
J'ai bien r'êvé, lit nuîit derniière, qjue
Mlandy nie donniait une livre do thre et
31ilord une livre de tabac."

-'Mais, ia bonnte vieille, réýpon)dit le
général, ri rvxvspras qu t'il nous :îrrivo
îoujolîr' le culit'aîirve o que rious avons
rêvé~? -l riet11,lqi

- .. ~ I rél<ur-elle, C'est
donc 31ilord qui nie doner 1d thé et
Milady du tabaîc."

.00,:1-

(Lerplicaioi au prochain numéro.>.

AVIS aux\ jeunles genls qui seraient dis-
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Dés qu'elle ll'îpp)i].çnt, Lonlisa
e'ssayva de se lever ; je lui fis signie (1<
ni'en rien jlire. VI'viEi <les batteixexta
(le cSeur à' étoufl'r, et je mue rappelle
inélne qune mles .jamhbes n'étaient poil

truop sol ides. D'unme voix éteinate pax
l'émotion: " Toi ici, ina paîuvre
Louise ! dis-je cii lui prenant la mini
qu'est-ce <Ile_ ça veuf dire '? que t'est.
il arrivé '? " Elle attacha sur moi dles
reg'arals pléius dcmaie où1 je
lias à lais que1 (11lje nIéritais dlesrp'o
eImes et qu'el le file pardlonniait. Il Ahi1

sans îe vouloir, dit-elle. vous m'avez
liait bieni du mal, iiionsieuir Pliilippte."

Je reculai d'uni pas et i reacr-dati
av'ec stupeur. Il Moi ? lis-je.-J1'ai dit
6sans le vouloir, reprit-elle ; car je

49 vous -sais incapable d'avoir enjanamis
"l'intentionî de ine renidre manaîhen-
49 euse. ", Mon ilitérêt é'tait excité' ait

plus liaut point. JTe nie r'appr'ochiai.
" Je nie te coinpreîmds pas, ina bonite

Louise, dis-j à n-voix je à ui aPart une
pgIeiisée inauvaise que j'ai nourrie
contre tont hioiatiteté, pensée que tai
as dé jouée par ta condullite, jc nie
suache' pas que J'aie d'autre faute à
ie reprocher dlants mes relatioxîs

avec toi.-Avez-î'ous dlonc ouiblié'
notre renîcontrîe de Viinecuauies ? me
de Ii nda-t-elle.-Noii, certes, répoii-

j ise ; je iue souvietns même le mn'y
"être conduit assez -rossièrein(4t.
"Maiis.je lois dire, pour mua défenise,

" que je n'av-ais pas lat tête bien
"lihre.-Je nie vous ein veux pas, nie

* <dit Louise. Cependaniit, aippreniez
q que de cette rencoittre ont découlé

"tous le§ maux qui l'ont que vous me
voyez ici. " J'étais confondu.

1El effet j'avoue que, pouir moi,
jaimais plus imp)énétr'able problème
l'av ait été proposé à la sagacité d'uiîe

ixîeligecehulinaillé. e renonçai
sur-le-champ à l'hoinneur d'en décou-
vrir lat solution, et suppliai Louise dle
il'éparcgner, par ue explicationi ra-
pide, la peitie (le la chercher. Frz1g1-
muent par Fragmnt ein partie avant la

* visite, eii partie après, elle m'apprit
tant bien que mal ce que j'avais hâte
(le savoir. Avec votre imagination,
-vous comblerez à loisir les lacuines
d'un récit fimcessai reunenit fort iiicoin-
Nlet. Je suis certaini, eia Outre, que
1 hs ressources d'une psycholo-gie ilîgé-
hieulse nie vous manqueront pas pour
expliqjuer et souider dles laits dont je
li puIlis que vous garanitir la parfaite
exactitude..."

"7.
Philippe se reposa un moment et

poursuivit:
-\ous% connlaissez Louise, et fjai

peu, dle cliobe àa itodilier danîs le por-

1~

trait que.je vous ai Ihlit de Mokser. Il ýiflIîailiaritè (le ilIQs manIlières' et de 11101
etit ete difficile de reiieoiîtrt-r deux lait-a-,(. Il n'eut, pjas mêmne l'air (le
niatures miieux aissorties, c'est le filet; 1l'eîîte(ndre. Il l'eiitt'ndit toiiteibois,
cal-, salis se ressembler, euies tio coin- mlais pour trouver dians ccune (le
piétaient. l'aune l'autre. Au reous e paroles, autant (le t(moigge
de' ce qui devrait toiýours êtr'e (laits d'iiie liaiot qui devait l)relIdre, à
les éaelat flemme, ('n Celui dotît ses veux, dies caractères de plus enfie, parlé, , représentait la raison, et Plus' criiiiiicels. Un Souipçoii unique
'l hom1m1e, I e senttiment. «Moser n'avait le --ggna dit proche en proche et l'en-

*pas tardé àl reconniaitre lat supériorité vashit comme une gang trèneit. Soit
do sa femmie en imatière d'initéri't, et sntîmnîcil, d'irdilîaire si 'paisible, fit
s'en était bientôt exclusivement repos,' place àl des iiusoiniiies douloureuses.
sur elle pour tout ce qui e'st relatif it11i tit le Ironit petrpé-tielleinenit chatrgé
l'1économrie, domestique. Il se bornait de uaeil nie parla plus que par
ia tâcher d'atteindre ulhaque jour le monosyllabes, il repoussa avec rudesse
mulaxiimnuiii d'una salaire dont il tippor- les caresses de sa femme et aflectaj
tait, tous les sailae<is, lit sommme juité- mêmne de nî'avoir plus aucun souci de
grade. Il avait, en écaelii-(, un int(- soit enflant. S,-on intérieur lui devilnt
rieur propre et *joveux, ue nourri- odieux, il sie déshabitua peul à peu cle
ture variée et (li td litige toujours prendre ses repas chiez lui, se leva le
blance, des vêtemnetifs toit' ours enÎ état matin dle plus en plus tôt et rentra
et bivît brossés. Leur vie, si elle (,tait chaque soir touijours plus1 tard. Louise
prir é'e de g-randes joies, était exemlpte lie Pouvait lui tadresser la wparole sans
aussi de raniides peines. D)e temps à qu'il s'irritât plus enicore; elle se tai-
autre, le soleil et lat solitude (le leur sait donc et contenait ses larmes dans
quartier les attiraienit dehors: ils pas- l'espbrance (lue le temps, mfieux
saient lit barrière, erraient à travers lat qu'elle, autrait raisoni d'un désespoir
caimpagne, et diinaienit à l'ombre (les f'ondé sur (les chimères. Mais loin

arrs, au bruit dles quadrilles d'uîmi de là, le temps, au lieu d'aténe
catbaret. Et quand 1'aifornhité de l'énergile du Poison quej 'avais versé
cette vie mncinaîç:it de la leur rendre à à ce malheureux, semblait exx accroître
charge, il leur naissait un enflant, lat violence. Il en vint à isouff'rir aut
lequel, exx réalisant leurs plus chières point qu'il chercha dans lat débauche
es>pérances, raýjeuissa".it en quelque lun allégement à soli supplice.
sor-te les charmes <le leur associatioit,. IlPour comblae de malheur, il fl'é-
Tout, cii un iiot, leur souriait. Les cliappa point à e, besoin de coiininuni-
couches de Louise s'accolul)lissaioilt catio!i que nous éprouvons touts dans
salis l'apparence même d'uaîi accident; la tristesse comme dans lat joie. Jie
elle se trouvait bientôt sur pied, aussi dis pour comble de malheur, puisque
fralche, aussi gaie, plus belle qu'au- aussi bien il choisit, d' pJextgérient,
paravaxît. Six mois après enmviron, ils celui de ses camarades qui était. le
iiîauoeuraient la reprise <le leurs iran- imoins apte â ce rôle, un Parisien
quil1les promenadc's. Conifianit le soin- joyeux et sceptique, lequel, sous <les
ineil dle leur grros garçon aux soins airs dle franchise. et de bonhomiie,
d'tune vieille voisinle, ils iiiett:ueiît luii cac~hait lun railleur à outrance. Il
beau jour à profit et partaieît, pout' n'appelait MINoser que Chlivuroildc-
Vincennes, oùt ma mauvaise étoile, niaun et nie l'aimait point, d'abord
Comme je vous l'ai conté, mule jetait parce qu'il i'tait point dle Paris,
sur leur passag!2e. e.nsuite parce qu'*il était marié, labo-

" Ne prévoyez-vous pas (é l les rieux, écoiioinie. Si, après les avoir
coniséquenices dle cette funleste ren- provoquées, il écouta volontiers ses
conitre ? Etait-il poissible que ce qui confiidenices et parut prendre la plus
parut clair jusqu'à l'évidence à nmes vive part à sont chagrin, ce fut pour
iiidifi'ereilts amis, ne paret point tel l'encourager dans sixjalousie, s'en flaire
a un mari d'un caractère ombrageux lun jouet et le tourner exx ridicule.
et du juemient le pl1us borné '? A "joli- Pairnii les ouvriers (le l'atelier, tous
tez que Moser, depuis soit miariage, bientôt instruits comme d'unie chose
n'avait pas discontinué <le vivre coin- avérée (le la métsaventure de Moser et
me nui coq eii pâte, c'est-à-dire dans aut fait de ses tortures, quelques-uns
l'aisanice, sans trouble, sans chagtrinis, trouvèrenît p)laisanit de lui serrer la
et qu 'il av-ait en quelque sorte à expier main àl tour de rôle et <le lui apporter
cette longrue sérénité dont il était on- leurs condoléances railleuses. Sanlis
core à couuîaitre le prix. A l'avidité, parler de cela, il n'était pas de jour
o11 peut <lire, avec laquelle il se saisit où le Parisien nie l'entrailftt -à la bar-
du souipç-:ý et. l'implanta eii lui, on rière et nie lui fît Jaire nomabre de
eût juré qu'il fût las des bienuitits stationîs chez les mnarchiands dle vins.
d'une paix profonde et aspirait à subit
des épreuves. Louise "puisa en vaint -sueauIchaalintu1
des trésors dle persuasion et de toit-
dresse : elle lui expliqua qui j'étais et -î 'utframuîdtun oîei

i tra danas tous les déti1ls capýables dle gr'uum grîuide vér'ité c'<est le grainu de
[julstifier, jusqu'à un. certain point la stable daîns j'Seil qpli luii dérnbe la1 laulti.Ie.


